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02 Les origines du projet

   

01 Un projet qui répond  
à des besoins réels
Le projet vise à répondre au maintien, 
par la société, de la perpétuation d’une 
plus grande précarité chez les femmes 
que chez les hommes, malgré l’atteinte de 
l’égalité de droit. 

03 Les principaux objectifs   
01 Prévenir l’appauvrissement des femmes 
en agissant sur les facteurs qui y contribuent.

02 Outiller les femmes pour qu’elles 
puissent améliorer leur sécurité économique.

 

2003 : Les centres de femmes conviennent unanimement d’accorder la priorité au dossier de la pauvreté des femmes.
2004 : Les 13 centres de femmes de la Montérégie sont réunis et réfléchissent à la façon dont elles pourraient faire 
avancer le dossier de la pauvreté des femmes.  Amorce d’une réflexion collective pour circonscrire les diverses réalités 
de vie des femmes et identification d’actions possibles pour contrer l’appauvrissement de celles-ci. 
2007 : Le Projet « Prévention de l’appauvrissement des femmes » est inscrit dans les plans d’action des  
centres de femmes de la Montérégie. Émergence d’une communauté de pratique.  

2008 : Subvention accordée par Condition féminine Canada pour le projet « Freiner l’impact systémique de 
l’appauvrissement des femmes » 146 femmes de la région participent à des focus-group où elles 

discutent de leurs parcours de vie en lien avec l’autonomie financière.
2009 : Production et distribution de fiches-synthèse et d’affiches de sensibilisation en 

référence aux facteurs d’appauvrissement des femmes.
Jusqu’à aujourd’hui : Poursuite des réflexions et du développement d’outils.

   
   05 Période  
de réalisation 
du projet
Septembre 2014 
à décembre 
2015 
 

04 Partenaires  
impliqués 
•	INRS et le groupe de recherche de  
	 la chercheure Hélène Belleau
•	Relais-femmes
•	Comité contre l’appauvrissement 
	 des femmes
•	Centres de femmes et groupes  
	 mixte intéressés de la  
   Montérégie Est

Poursuivre l’animation du guide «Pour des choix gagnants, 
aiguisons nos réflexes ».

L’importance pour l’animatrice de bien s’approprier le guide 
afin de bien maitriser les enjeux, car ceux-ci sont changeants 
et incitent aux débats et préjugés. 

Assurer financièrement la  
pérennité du projet grâce à une 
personne-ressource.

Réactualiser 
constamment 
la trousse.

01
02

03
04

Favoriser la coanimation qui permet  
de partager le côté émotif et de  
déculpabilisation.

LES recommandations 

05

PROJETPrévention del’appauvrissementdes femmes



Apprentissages et défis 

Les activités réalisées

D’autres activités du CAP

Mise à jour de  
l’outil « Pour des 
choix gagnants : 
aiguisons nos  
réflexes »   

La mise en œuvre du projet

01
Déploiement d’un  programme de prévention :
- sensibilisation de 89 organismes et partenaires
- réalisation de 3 formations auprès de   
  13 animatrices et d’animateurs
- Animation de l’atelier auprès de 129 femmes et 		

	           hommes (une majorité de femmes)

02

Les constats

 

« Les femmes se sont appropriées les définitions de la sécurité financière et de l’autonomie  
financière ».
« J’ai accru ma capacité des femmes à identifier les facteurs d’appauvrissement »

« Je comprends maintenant les obstacles du système qui ont contribué à mon  
appauvrissement »

«  J’ai compris qu’indépendamment de la situation économique dans laquelle j’ai  
évolué tout au long de ma vie, mon appauvrissement ne peut être le seul résultat des 

mauvais choix individuels en gestion financière  
que j’aurais fait »

Les apprentissages des participantes

Les défis rencontrés
Le guide d’animation a dû être 
revu et modifié à quelques 
reprises afin de s’adapter aux 
changements apportés dans 
certains programmes sociaux 
et aux mesures d’austérité.

S’adapter aux changements 
apportés dans l’hébergement 
du site

Manque de ressources humaines 
et financières des groupes 
communautaires, intensifié par 
les mesures d’austérité, pour 
offrir l’animation dans leur milieu, 	

	            malgré le vif intérêt démontré. 

01
02
03

Contexte d’ambiguïté et d’incer-
titude complexifie l’atteinte des 
objectifs04

La méconnaissance des droits 
et des enjeux socioéconomiques 
suscite la culpabilisation des 
femmes et incite aux préjugés05
Importance de déconstruire les 
stéréotypes sexistes présents 
au sein des groupes06

07

Déploiement du nouveau  
programme « L’amour et l’argent 
font bon ménage quand… »,  
composé de quatre ateliers déve-
loppés par l’équipe de recherche 
de l’INRS spécialisée en sociologie 
de la famille.

01
Développement d’un nouvel 
atelier, à partir d’outils 
déjà existants, pour  
augmenter les compétences 
des femmes en négociation. 

Révision des outils (mini- 
test bonifié, statistiques 
actualisées)

02
03

   

   

01
Les femmes méconnaissent 
leurs droits et les lois  
relatives aux relations 
amoureuses.

02
On assiste à une  
banalisation des enjeux  
socioéconomiques, 
tant au plan des statuts 
légaux de personnes 
vivant en conjoints de 
fait ou mariés.

Présence d’une certaine 
banalisation de l’enjeu

Les 
résultats 
envisagés

• Les outils de sensibilisation existants sont améliorés et à jour. 
• Les partenaires sont sensibilisés aux enjeux et causes d`appauvrissement des femmes. 
• Les partenaires ont renforcé leurs capacités à prévenir l’appauvrissement des femmes.
•	Un soutien aux formatrices pour le guide : «Pour des choix gagnants : aiguisons nos 

réflexes» est maintenu. 
• Un contenu de formation pour le développement des compétences de négociation  

est développé et testé pour les centres de femmes et les groupes de femmes de la  
Montérégie-Est.

   

   

03
On remarque une 
résistance face à la 
notion de pauvreté  
et d’appauvrissement :  
on ne veut pas en 
porter l’étiquette.

04
Illusion de l’autonomie :  
les femmes se débrouillent 
en ayant la perception  
que les situations  
d’appauvrissement sont 
des situations indivi-
duelles dans laquelle 
chaque personne est  
responsable de ses actes.

}


